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Mesdames, Messieurs les Journalistes, 

Comme vous le savez déjà, une bousculade gigantesque est intervenue 

le 24 septembre 2015 à Mina près de la Mecque en Arabie Saoudite, lors 

du rituel dit « de lapidation des stèles symbolisant Satan ».  

Ce tragique accident, dont le bilan définitif n’est pas encore arrêté, aurait 

selon certaines sources, fait plusieurs milliers de morts, parmi lesquels 

malheureusement, certains de nos compatriotes qui effectuaient leur 

pèlerinage sur les lieux saints de l’Islam.   

Le Ministre de l’Administration Territoriale et de la Décentralisation, 

Président de la Commission Nationale du Hadj, avait alors – vous vous 

en souvenez – publié un communiqué de presse, pour en informer 

l’opinion publique, présenter une première situation en terme de bilan 

provisoire, indiquer les premières mesures d’urgence prises par le 

Président de la République, Son Excellence Paul BIYA, pour apporter 

aux pèlerins en souffrance, toute l’assistance nécessaire à leur prise en 

charge, et adresser aux familles endeuillées, les condoléances du Chef 

de l’État, ainsi que son message de réconfort, d’assistance et de 

solidarité aux blessés. 

Comme le Ministre de l’Administration Territoriale et de la 

Décentralisation, Président de la Commission Nationale du Hadj, s’y était 

engagé, je viens donc, dans le cadre de notre rencontre de ce jour, vous 

apporter de plus amples informations au sujet de cette tragédie.  

D’abord, sur les dispositions préparatoires que le Gouvernement a 

prises au titre du Hadj 2015, à travers la Commission Nationale mise 

en place à cet effet ,  je voudrais préciser que le Gouvernement 

camerounais s’est conformé à la lettre, au Protocole de participation 

édicté par le Ministère du Hadj saoudien. 

Parmi les règles de ce Protocole, figure pour chaque pays, le nombre de 

pèlerins autorisés à effectuer le Hadj. Ce nombre a été fixé pour le 

Cameroun et pour l’année 2015, à 4 500 pèlerins, soit exactement le 

même nombre qu’en 2014.  
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Pour l’édition de cette année, 61 encadreurs ont été agréés par le 

Ministre de l’Administration Territoriale et de la Décentralisation, soit 14 

pour l’Adamaoua, 14 pour le Nord, 10 pour l’Extrême-Nord, 6 pour le 

Centre, 6 pour l’Ouest, 3 pour l’Est, 3 pour le Littoral et 3 pour le Nord-

Ouest.  

Je précise ici que le rôle des encadreurs est d’une importance capitale 

dans la conduite du Hadj. En effet, les encadreurs agréés par la 

Commission Nationale, sont seuls habilitées à inscrire les pèlerins en vue 

du Hadj. Ils sont donc censés connaître personnellement chacun des 

pèlerins relevant de leur supervision. Des séminaires de formation sont 

en outre organisés à l’intention de ces encadreurs dans les chefs-lieux 

des régions suscitées. 

Comme à l’accoutumée, la délégation camerounaise a bénéficié d’un 

encadrement sanitaire. Pour le Hadj 2015, l’équipe médicale qui a 

accompagnée nos compatriotes à la Mecque était constituée de 2 

médecins et de 17 infirmiers. 

Toutes les dispositions ont donc été prises par la Gouvernement et la 

Commission nationale du Hadj, pour une participation sereine des 

pèlerins camerounais au Hadj 2015. Au total, 4465 pèlerins faisant partie 

de la délégation officielle du Cameroun, ont donc pris le départ pour la 

Mecque au titre du Hadj 2015, dont 3195 à partir de Garoua et 1270 

depuis Douala. 

À la survenance du drame, le 24 septembre 2015, une cellule de crise a 

été mise en place par la délégation officielle, appuyée par nos missions 

diplomatique et consulaire en Arabie Saoudite. Cette cellule est restée en 

liaison permanente avec le Ministre de l’Administration Territoriale et de 

la Décentralisation. 

Les recherches effectuées par les instances camerounaises présentes 

sur le lieu du drame se sont appuyées sur les encadreurs, afin de 

procéder à l’identification de nos compatriotes décédés, ainsi qu’à la 

confirmation des décès au niveau des hôpitaux. Pour ce faire, il fallait 

procéder à la recherche systématique des pèlerins ne répondant pas à 
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l’appel et considérés, dans un premier temps, comme disparus ou égarés 

à la suite de la bousculade. 

Ces opérations de recherche et d’identification se sont poursuivies sans 

relâche chaque jour, dans des conditions rendues particulièrement 

difficiles par :  

- le nombre élevé de toutes les victimes des différents pays ; 

- les distances entre les établissements hospitaliers et les morgues 

ayant accueilli les corps à Mina, Makkah et Djeddah ; 

- l’état de dégradation de certains corps ; 

- l’absence, dans plusieurs cas, de tout indice ou élément de 

renseignement sur les noms ou la nationalité des personnes décédées. 

À ce jour, le bilan de cette tragédie se présente ainsi qu’il suit côté 

camerounais : 

En ce qui concerne les personnes décédées : 76 décès, dont 61 

identifiés dans les hôpitaux et 15 confirmés par les encadreurs.  

Pour ce qui est des blessés, une quarantaine de pèlerins camerounais, 

tous rétablis à ce jour et sortis des hôpitaux. Ces blessés ont bénéficié 

d’une prise en charge gracieuse dans les hôpitaux saoudiens, avant que 

le relais ne soit pris par l’Equipe médicale de la Délégation officielle.  

Quant aux cas des disparitions, à ce jour, on en dénombre encore 28. 

Ce chiffre a en effet diminué. Il a varié en fonction de l’identification et de 

la confirmation progressives des décès. 

Trois semaines après le drame, il est fort probable que la plupart des cas 

de disparitions correspondent, en fait, aux pèlerins décédés non 

retrouvés ou non identifiés. Aussi le bilan définitif pourrait-il encore, 

malheureusement, s’alourdir davantage. 

De même, faut-il tenir compte de ce que de nombreux corps non 

identifiés ont été précipitamment inhumés, sur ordre des autorités 

saoudiennes. 
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Suivant la tradition musulmane, les corps de nos compatriotes décédés 

ne seront pas rapatriés, mais seront plutôt inhumés sur  place, en Arabie 

Saoudite. 

Pour ce qui est du retour des pèlerins camerounais, il a démarré le 5 

octobre 2015 et s’est achevé le 13 octobre 2015. À leur débarquement, 

les pèlerins ont été à chaque fois accueillis par les autorités 

administratives qui leur ont réitéré le message de réconfort, d’assistance 

et de compassion du Chef de l’Etat ainsi que celui de solidarité de la 

Nation camerounaise tout entière.  

Le même message leur avait déjà été porté, en Arabie Saoudite, par le 

Secrétaire d’État à la Santé, qui avait été spécialement dépêché par le 

Chef de l’État pour aller à la rencontre de nos compatriotes.  

Une assistance financière spéciale de 70 000 000 de francs CFA a été 

débloquée sur Très Hautes Instructions de Monsieur le Président de 

la République. Elle sera répartie aux familles des victimes après leur 

identification par les soins des autorités administratives. 

Mesdames, Messieurs les Journalistes,  

Telle est la première évaluation que l’on peut faire de la participation des 

camerounais au Hadj 2015. Une participation tristement marquée, hélas, 

par le drame survenu à Mina le 24 septembre 2015. 

Cela étant, la gestion de ce drame aura confirmé toute l’attention et tout 

l’intérêt que  le Chef de l’État, Son Excellence Paul Biya en personne 

et en premier, accorde au déroulement de cet événement religieux de 

grande envergure.  

Comme à chaque édition, la Commission Nationale du Hadj dressera, 

dans les meilleurs délais, un bilan global du déroulement du pèlerinage 

qui s’achève. 

Je vous remercie de votre aimable attention.  

 

   


